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†  Raymond St-Gelais, évêque de Nicolet
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De par sa nature, l’Église est missionnaire; elle est en-
voyée dans le monde, appelée à « prendre le large ».
C’est ainsi que les communautés chrétiennes sont
amenées à ouvrir bien grandes les portes et les
fenêtres de l’église pour entendre les cris, les appels
que lance notre monde. Ces dernières années, les
unités pastorales et, plus récemment, les nouvelles
paroisses ont permis de lever progressivement les
frontières des paroisses pour développer de nouvelles
solidarités au service de l’annonce d’une Bonne Nou-
velle pour la femme et l’homme d’ici.

C’est dans cet élan missionnaire qu’il faut situer le
conseil d’orientation pastorale (COP). Composé de
gens représentatifs du milieu, le COP porte la respon-
sabilité d’identifier les enjeux de la nouvelle évangéli-
sation et d’une plus grande présence de l’Église dans
le milieu; il cherche à discerner les appels de l’Esprit
et à formuler un projet missionnaire. Il participe ainsi
à l’élaboration des orientations pastorales d’une com-
munauté qui se veut présente au monde, « levain
dans la pâte ».

Au cours des années 90, les besoins pastoraux se trans-
forment et on prend conscience qu’il faut sortir d’une
pastorale axée principalement sur la célébration.
L’avènement du projet Souffle et l’orientation diocé-
saine qui en découle interpellent les communautés
paroissiales à devenir une Église plus humaine qui ac-
cueille les gens sans préjugés à la manière de Jésus.
Dès ce moment, on met l’emphase sur l’expérience de
vie de la personne avant l’acquisition de connais-
sances sur Dieu et la foi. On parle beaucoup du « aller
vers » c’est-à-dire sortir de nos lieux habituels, de nos
églises pour aller sur le terrain des gens. En 2001,
l’Église de Nicolet accueille le projet d’évangélisation
« Ta rencontre un élan de vie ». Il interpelle à favoriser
la rencontre de Dieu et de Jésus Christ. Voilà tout un
défi missionnaire!

Le processus qui vise à former de nouvelles paroisses
s’enclenche dans cette dynamique de renouveau mis-
sionnaire. La paroisse est sollicitée. Un constat émerge;
les paroisses, telles qu’on les connaît à ce moment, ne
peuvent réaliser seules la mission d’évangélisation

parce que les défis pastoraux sont de taille : 
« Il est nécessaire de comprendre les enjeux de la 
société moderne et de nous rendre présents sur la
place publique, non pas en prétendant que nous
avons la réponse adéquate sur tout, mais parce que
nous pensons pouvoir aider la société d’aujourd’hui à
s’humaniser et à s’engendrer dans plus de justice et
de vérité. »1 Dès lors, il faut envisager des collaborations
interparoissiales qui permettront de mieux répondre
à la mission d’annoncer l’Évangile comme une bonne
nouvelle pour le monde d’aujourd’hui. 

C’est l’interpellation qui sera lancée dès 1997, dans la
première démarche de discernement qui sera vécue
dans toutes les régions du diocèse. Chaque paroisse
sera d’abord invitée à se donner un projet mission-
naire à partir des quatre dimensions de la mission : la
fraternité, l’éducation de la foi, la présence au monde
et la célébration. Les paroissiens seront aussi invités à
indiquer à l’évêque le type de collaborations inter-
paroissiales qu’ils souhaitent développer (échange de
services – secteur – unité pastorale – nouvelle paroisse) 

Pour bien entendre les appels

Sylvie Carrier, coordonnatrice de la pastorale
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